
 
 

Une admiration de la grandeur du ciel, combinée à des 
préoccupations par rapport à l’environnement et aux 
changements climatiques, m’ont poussé à vouloir 
comprendre le système atmosphérique et son 
importance dans la société et dans la nature. 

Je voulais comprendre les phénomènes atmosphériques  
et leurs liens avec l’environnement 
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Mon travail consiste à développer un modèle informatique, basé sur les lois de la 
physique, pour déterminer la température des stigmates de pommiers. Les stigmates 
sont une partie de l’organe reproducteur sur la fleur du pommier; ils sont un site 
privilégié pour le développement de bactéries, notamment la maladie du feu 
bactérien. 
Je travaille aussi à améliorer la représentativité des données météorologiques sur les 
terrains agricoles, en combinant mesures aux stations et données de modèles. 
Mon travail s’inscrit dans la tendance numérique en agriculture, avec l’agriculture de 
précision, l’imagerie satellitaire, l’intelligence artificielle, et les big data, pour mieux 
outiller les agriculteurs dans leur prise de décision. 
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Le graphique représente l'évolution temporelle de la température de l'organe 
reproducteur des fleurs de pommiers (températures observée et modélisée), ainsi que 
la température de l'air. L'objectif est de développer une relation statistique de la 
température de la fleur en termes de variables météorologiques comme la 
température de l'air, le vent, l’humidité et le rayonnement solaire. 

 

L’IRDA est un centre de recherche et de développement en agroenvironnement qui 
collabore étroitement avec les producteurs agricoles. Toutes les recherches accomplies à 
l’IRDA ont comme finalité d’améliorer la productivité agricole. Les paramètres 
météorologiques sont souvent sous-représentés et mal utilisés dans les nombreuses 
recherches en agroenvironnement. Le développement de modèles informatiques dans un 
cadre agricole permet aux producteurs agricoles d’avoir accès à des simulations et ainsi 
avoir la chance de maximiser leur rendement, tout en diminuant leur empreinte écologique. 



 

 

 


